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" Qu'on ne dm^ pas qu'il faut pour cela une
vertu consommée ou des ardeurs séraphiques.Le serait dire une chose aussi fausse que per-
ïicle

: fausse, parce que tout l'enseignement
catholique proteste contre cette assertion;
perfide, ,,arce que rien n'est plus puissant
helas

! que de telles paroles pour tarir la source'de la Piete-qui est amour-dans les âmes.Non ce dont Dieu a fait le premier commande-ment et H quoi .1 a astreint tous les hommes ne
pei t pas être d 'une pratique à la portée seule-ment d un petit nombre de héros ! Qu'il y aitdans I anriour des sommets illuminés par la cha-

d Vnft r'""""
'' ^"' ^'' P^"'^ P"r^« seulementd centre les âmes parviennent à gravir • audessus du Thabor il reste de vastes plaines oùtous peuvent et doivent vivre. N'est-ce pas àtous que saint Paul recommande de tout faire

clans l'amour " ? (1 Cor., XVI, 14).

Sa nécessité

Nous sommes obligés de faire pendant la vie
des actes d'amour parfait. Cette obligation
découle du premier commandement de Dieu •

lu aimeras le Seigneur ton Dieu de tout toncœur. Nous voulons parler ici d'une autre
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tent les offices du dimanche ou parce qu'ils s 'oc-


